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LA FOI DANS LES EVANGILES
Introduction aux trois exposés de l’après-midi
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Introduction générale
La foi peut être envisagée sous 2 angles : le contenu, qui est par exemple condensé dans le
Credo. Mais ce n’est pas qu’une doctrine, la foi chrétienne n’est pas d’abord une philosophie,
c’est un mode de relation à Dieu. On peut considérer la foi sous l’angle de l’acte intérieur qui
est le propre de celui qui croit. Et cet acte n’est pas figé. La foi vécue par les chrétiens est un
chemin, une vie. Comme tout chemin elle passe par des étapes, comme toute vie elle évolue.
C’est ce qu’on découvre quand on regarde de près la foi des croyants qui sont présentés dans
la Bible. La Bible elle-même n’est pas une encyclopédie de ce qu’il faut croire pour être un bon
chrétien, elle est le témoignage historique de la vie de foi de tout un peuple, et parmi ce
peuple, de croyants typiques. Nous allons nous intéresser à quelques-uns de ces grands
croyants, dont nous verrons qu’ils ne sont pas très différents de nous, et qu’ils peuvent nous
éclairer par leur exemple.

Abraham
Pour commencer nous allons déjà déborder le sujet : pour parler de la foi telle qu’elle est
présentée dans l’Evangile, nous allons parler d’Abraham. Mais on n’est pas très loin du sujet,
car St Paul a présenté Abraham comme le modèle du croyant, celui qui a été considéré
comme juste à cause de sa foi, alors même qu’il n’avait pas même entendu parler de Jésus
Christ. Mais selon l’évangile de St Jean, Abraham a vu à l’avance la venue de Jésus, et c’est
ce qui l’a mis dans la joie.
Grâce à l’histoire d’Abraham, on découvre tous les éléments qui font partie de la vie de foi : la
relation de confiance, l’engagement de tout son être, la réception d’une promesse, la
succession des épreuves, et le besoin de recevoir des signes.

(voir « la foi d’Abraham » par Géraldine Gotzig)

Samaritaine
Parmi les descendants d’Abraham, il y eut les Juifs, mais il y eut aussi leurs voisins, cousins
séparés habitant la Samarie. Ils croient au même Dieu, mais sont divisés sur la manière de prier,
et se considèrent mutuellement comme de mauvais croyants. Pourtant, c’est en allant à la
rencontre d’une Samaritaine que Jésus nous fait découvrir comment la foi n’est pas un donné
massif, qu’on a une fois pour toutes ou qu’on n’a pas, mais qui progresse grâce à la rencontre
du Christ en profondeur.

(voir « la Samaritaine » par Adel Camel)

Pierre
La vie de la foi a des hauts et des bas, si on pouvait la mesurer et l’enregistrer on trouverait sans
doute une belle sinusoïde, mais pas très régulière. L’exemple le plus frappant est peut-être celui
de Simon Pierre, capable d’être le premier à dire la foi chrétienne en une formule très brève,
mais aussi d’être le faible qui trahit son ami quand la peur se fait trop grande. Suivons-le pas à
pas dans l’Evangile.

(voir « la foi de Simon Pierre » par Alain Roustan)

Cet exposé se poursuit par une réflexion personnelle en silence pendant un quart d’heure :
chacun est invité à relire l’histoire de sa foi, les grandes étapes, la situation actuelle, à la lumière
de l’Esprit Saint et de la Parole de Dieu qui a été évoquée dans les présentations.


